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Uyu mulimo urerekana ukuntu ibiciro by1ibilibwa by'ingenzi
muli Kigali (Rwanda) byagiye bihinduka kuva muwi 1964 kugera muwi 1978.
Umushahara wibanze washyizweho na Leta, niwo twahereyeho
kugira "go twige ibyo biciro.
Gusssengura imihindukire y'igihe umuntu yamara akora kugirango
abone umushahara ushobora kumuha ibilibwa by'ingenzi bifite intunga
buzima zihagije. ntubu~yo bwiza butuma tumenya imihindukire y'imilire
y'abantu batungwa no guhahisha imishahara gusa.
Ubwo buryo butwereka ukuntu twakwifata dukulikije imisaruro
n'ibiciro biliho kugira n~ abo baturage barusheho kulya neza.
Ubwo buryo kandi butwereka ukuntu umuntu yakoresha imibare
[statistiques) isanzwe iliho kugira ngo abantu barusheho kulya neza.
:yo mibare ninko kumenya igiciro badandalizaho ibilibwa, kumenya
Imushahara ngombwa ushobora gutunga umuntu.
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RESUME
Ce travail est llanalyse de l'évolution des prix de détail
des principaux alimen~à Kigali (Rwanda) entre 1964 et 1978.
L'indicateur principal utilisé est le salaire minimum.
L'analyse de l'évolution du temps de travail rémunéré au
salaire minimum nécessair3 pour acquérir les principaux aliments
et leurs nutriments est un instrument permettant de suivre l'évo-
lution de l'alimentation de la popl~lation salarié3 qui achète
l'essentiel de sa nourri·~ure.
Elle s~ggèrB des rresures ~ prendre au niveau des prix et
des productions alimentAires pour améliorer l'alimentation de la
population conco~nGe.
Cette méthod6 mo~trE l'uiilisation possible, en vue de
l'amélioration nutritionnelle, de données statistiques généra-




This study presents an analysis of the evolution of the
retail prices of main foodstuffs in Kigali, Rwanda, between
1964 and 1978. The leading indicator used is the Official
Minimum Salary (OMS).
The analysis of the evolution of the number of
OMS paid days of wor~ necessary to buy the main foods
and their nutrients is Q valuable instrument in monitoring
the food situation of ths salari~d population group which
purchases most of its food.
Tt suggests the me8sures ta be takGn to stabilise the
priees and to di~ect tho production o~ food, in arder ta improve
the food consumptio' of the conc8rnnd population group.
This rnethod Sh~Wd, how ntatistical data (time series of
retail food prices and of Official Minimum Salary rates) usually
available can be combined a~d used to improve the nutritional
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1. REMARQUE PRELIMINAIRE ET REMERCIEMENTS
Ce travail a été effectué dans le cadre du protocole
d'accord de Coopération scientifique signé entre l'Institut
Africain et Mauricien de Statistique et d'Economie Appliquée
(I.A.M.S.E.A.) et l'Office de le Recherche Scientifique et
Technique Outre-Mer (O.R.S.T.O.M.). Il est un début de réali-
sation du programme de recherches menées à l'I.A.M.S.E.A. afin
de mettre au point des méthodes statistiques simple~1 peu oné-
reuses et suffisamment précises pour apprécier et suivre, en
vue du développement, une situation économique en Afrique et
dans l'Océan Indien.
Nous avons pris comme exemple l'évolution du prix de
détail des principaux aliments, à Kigali, au cours des quinze
dernières années.
Toutes les données statistiques utilisées existaient
préalablement à ce travail. Elles proviennent de la Direction
Générale de la Statistique du Ministère du Plan de la Républi-
que Rwandaise. Cette étude analyse l'évolution des prix en
francs cou:~ants, puis en prenant comme indicateur le Salaire
Minimum dont les taux sont publiés au Journal Officiel de la
République Rwandaise.
Nous tenons à remercier tous ceux qui ont facilité
la réalisation de ce travail, tout spécialement Monsieur
Jean-Baptiste MBONYINSHUTI, Directeur de l'I.A.M.S.E.A., les
collègues et les collaborateurs de l'Institut, en particulier
Mademoiselle Odile ITULINDE, Messieurs Anselme NIJYENAHAGERA
et Vincent ZIGIRINSHUTI, ainsi que les services de la Statisti-
que du Rwanda.
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2. INTRODUCTION ET METHODOLOGIE
Les données de base proviennent de la Direction
Générale de la Statistique du Ministère du Plan. Les prix moyens
annuels sont les moyennes arithmétiques des prix moyens mensuels.
Ces derniers sont, à leur tour, les moyennes arithmétiques des
prix relevés au cours du mois sur divers marchés de Kigali (pour
les denrées alimentaires) ou dans les magasins (pour les outils
et les ustensiles).
Pour 1967, les chiffres indiqués ne concernent que les
neuf premiers mois de l'année, car les prix du dernier trimestre
ne sont pas connus. Aussi, les prix donnés pour 1967 ne le sont
qu'à titre indicatif et seront mis entre parenthèses ( ) dans les
tableaux. Pour toutes les autres années, les moyennes annuelles
éliminent les variations saisonnières qui sont parfois très
importantes.
Par ailleurs, sauf exception signalée, tous les prix sont
donnés en francs courants (1) par kilogramme (FRw/kg), par litre
(FRw/l) ou par unité (FRw/pièce).
L5 salaires minimums (SM) sont les salaires minimums
officiels journaliers. Ils incluent les avantages éventuels en
nature (alimentation, logement, etc ... ) et sont exprimés en francs
rwandais courants par jour (FRw/j).
L'évolution des prix est étudiée en francs courants, puis
en journées de travail, rémunérées au salaire minimum, nécessaires
pour acquérir telle quantité (un kilogramme, un litre ou une unité)
de tel produit. Pour les années au cours desquelles le salaire
minimum a augmenté, nous calculons un salaire minimum pondéré (SMP)
en appliquant le nouveau taux à partir du premier jour du mois
suivant la date du texte officiel modifiant le salaire minimum.
(1) Le taux officiel de change est d'environ 93 francs rwandais
pour 1 dollar des Etats-Unis d'Amérique (mars 1979).
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3. EVOLUTION DU SALAIRE MINIMUM DE 1955 A 1978
Voir tableau et graphique ci-après.
1
Tableau 1. Evolution du salaire minimum de 1955 à 1978.
1
1
.J Date du texte fixantlnnée Salaire minimum Salaire minimum
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4. EVOLUTION DU PRIX DES PRINCIPAUX PRODUITS ALI~ŒNTAIRES,
DES COMBUSTIBLES ET DE QUELQUES USTENSILES COURANTS
Nous étudierons l'évolution des prix en regroupant les produits
par groupes. L'évolution des prix exprimés en teops de travail rémunéré au sa-
laire minimum pondéré (s~œ) nécessaire pour acquérir les produits est étudiée
après l'évolution des prix en francs courants.
4.1. Evolution du prix des légumineuses
Voir tableau et graphiques ci-après.
Tableau 2. Evolution du prix des légumineuses.




(1967) ( 9,3) (0,31) (9,6) (0,32)
1968 13,5 0,45 14 0,47
1969 13,5 0,45 -j 4,7 0,50
1970 13 0,43 13 0,43 29 0,97
1971 12 0,40 13 0,43 32 1,1O
1972 14 0,47 15 0,50 33 1,1O
1973 11 0,36 13 0,42 33 1,07
1974 22 0,47 25 0,53 76 1,63
1975 27 0,45 40 0,67 98 1,63
1976 24 0,40 27 0,45 85 1,42
1977 25,8 0,43 28,6 0,48 90,4 1,51
1978 25,6 0,43 30,1 0,50 93,4 1,56
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Les 3 légumineuses retenues (haricots secs, petits
pois secs et arachides décortiquées) sont produites au Rwanda.
En francs courants, les prix sont relativement stables
jusqu'en 1973, puis augmentent fortement jusqu'en 1975, redescen-
dent un peu en 1976, pour augmenter à nouveau légèrement en 1977
et 1978.
4.t.2. IVQ1~tio~ ~s_p~i~ ~n_t~mEs_d~ ir~v~il ~ému~é~
~u_s~lair~ ~iDiillUm
En temps de travail exprimé en journées rémunérées au
SMP, l'évolution est différente. Avant 1967, c'est-à-dire en 1965
et 1966, les prix des haricots étaient très élevés, les plus hauts
de la période. Pour les pois et les arachides, nous n'avons pas
de données pour ces années. En 1967, les prix des haricots et des
pois sont pratiquement identiques et semblent être les plus bas de
toute la période étudiée.~ais ils ne concernent que les neuf
premiers mois de l'année et ne sont donc pas comparables aux autres
prix qui concernent des années entières. Depuis 1968, pour ~un kilo-
gramme de haricots ou de petits pois secs, il faut travailler entre
0,4 et 0,5 journée payée au SMP, avec cependant deux exceptions.
En effet, en 1973, il ne fallait travailler que 0,36 journée pour
kg de haricots et en 1975 il fallait travailler 0,67 journée pour
kg de petits pois.
Pour les arachides décortiquées, le prix exprimé en temps
de travail rémunéré au SMP a augmenté en 1971 par rapport à 1970,
puis est resté stable de 1971 à 1973. En 1974, il accuse une forte
hausse et se maintient à ce niveau en 1975, pour redescendre ensuite
légèrement en 1976 et remonter en 1977 et 1978, sans cependant at-
teindre les vele urs de 1974 et 1975. En ~977 et 1978, il faut
travailler plus d'une journée et demie (1,51 et 1,56 journée) rému-
nérée au salaire minimum pour acheter 1 kg d'arachides décortiquées.
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4.2. Evolution du prix des céréales
Voir tableau et graphiques ci-après.
Tableau 3. Evolution du prix des céréales.
i Sorgho Riz importé Farine de froment Pain. Années non fermenté Sorgho fermenté Mais grains secs d'un demi-kgF/kg j nu SMP/kg F/kg j au SMP/kg F/kg j au SMP/kg F/ke j au SMP/kg F/kg P au SMP/kg F/kg j au SMP/kg
! 1964 17 1,12 18 1,19 19,6 1,29
1 1965 Î 9,5 1 ,29 20 1,32
1
r 1966 28 1,84 26,6 1,41
1"
1 (1967) (15,5) (0,52) (16,5) (0,55) (30) (1,00) (24,8) (0,83) (30) (1,00),
r 19G8 10,4 0,35 15,8 0,53 35,2 1,17 24,6 0,82 31 ,2 1,04
1
1
i 1969 12 0,40 35 1,17 22,9 0,76 30 1,00
-
1970 13 0,43 33* 1,10* 17 0,57 30 1 ,00
1971 15 0,50 35 1,17 18 0,60 30 1,00
r 1972 , 14 0,4-7 34 1,13 21 0,70 30 1,00
1
1973 16 0,52 34 1,10 23 0,75 34 1,10
-
1974 12 0,25 14 0,30 59 1,26 44 0,94 44 0,94
1" 1975 16 0,27 18 0,30 71 1 ,18 54 0,90 68 1,13
-
1976 19 0,32 24 0,40 25 0,42 74 1,23 54 0,90 64 1,07
1977 14,9 0,25 20,4 0,34 24 0,40 71 ,9 1,20 53,5 0,89 72,6 1,21
1978 21 ,3 0,35 24,3 0,40 25,8 0,43 72,5 1 ,21 54,9 0,91 75,8 1,26
* Riz local pour le premier semestre.
\.0
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Nous étudierons les prix de 4 céréales: 2 importées (froment et riz)
et 2 produites au Rwanda (sorgho et maïs).
Nous n'avons malheureusement pas les relevés des prix du rïz
local et du blé local. L'évolution des prix en francs courants des cé-
réales du pays (sorgho fermenté et non fermenté, maïs en grains secs)
est parallèle~ du moins pour les années pour lesquelles nous disposons
de données. C'est ainsi, par exemple, que depuis 1968, le prix du
sorgho fermenté (utilisé pour la préparation de la bière de sorgho) a
crû en dents de scie.
Pour le riz importé, le prix a augmenté de 1964 à 1968, puis
s'est stabilisé jusqu'en 1973. En 1974 et 1975, il est monté en flèche
pour se maintenir à ce niveau en 1977 et 1978. Pour les deux denrées à
base de blé (farine de froment et pain)~ l'évolution est à peu près
identique. Les prix en francs courants sont relativement stables de 1964
à 1973, avec une hausse pour le pain de 1964 à 1968, puis un palier et
des oscillations autour d'une moyenne pour la farine. En 1974 et 1975,
les prix ont fortement augmenté pour se stabiliser à ce niveau élevé
pour la farine et encore augmenter, mais plus faiblement, pour le pain,
en 1977 et 1 978.
4.2.2. IVQ1~tio~ ~e~ Erix_e~ le~p~ ~e_t~a~ail_r~m~n!r! au
.ê.alair~ mi~i~u~
Exprimés en journées de travail rémunérées au SMP, les prix
ont varié différemment.
Pour les céréales du Rwanda (sorgho et maïs), les prix ont
augmenté de 1968 à 1973, puis ont chuté en 1974, pour remonter ensuite
lentement en dents de scie. (1)
Pour le riz importé, le temps de travail rémunéré au SMP né-
cessaire pour acheter 1 kg est pratiquement le même en 1964 que pendant
la période 1968-1978, avec cependant une légère tendance moyenne à la
hausse pendant cette période et ceci après avoir subi une forte hausse
en 1965 et surtout en 1966.
(1) Seule la courbe concernant le sorgho fermenté est continue. Pour
le sorgn8 non fermenté et le maïs beaucoup de données manquent.
Celles qui existent évoluent dans È même sens que celles qui
co ne ern e nt le so rg ho fe!~r=,-!ml}le§JJnjtJéL-. _
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En 1978, le prix exprimé en temps de travail est de 1,2 journée rému-
nérée au 5MP. Il était de 1,1 journée en 1964. Pour le pain, le prix
élevé a crÛ de 1964 à 1966 (1,4 journée de travail pour 1 kg), pour
chuter en 1967 et rester stable jusqu'en 1972 ( 1 journée pour kg),
puis augmenter en dents de scie jusqu'en 1978 (1,26 journée pour 1 kg).
Pour la farine de froment, le prix très élevé en 1964 (1,2 journée de
travail pour 1 kg) a chuté jusqu'en 1970 (environ 0,6 journée de tra-
vail pour 1 kg), puis est remonté jusqu'en 1974, pour se stabiliser
jusqu'en 1978 (environ 0,9 journée pour 1 kg).
4.3. Evolution du prix des tubercules, des bananes et du sucre
Voir tableau et graphiques ci-après.
Toutes ces denrées sont produites au Rwanda, à l'exception
pendant
d'une partie du sucre qui est importée, surtout 1 la période précé-
dant la construction de la sucrerie industrielle traitant la canne à
sucre locale.
En francs couran~,les prix des patates douces et des pommes
de terre évoluent à peu près de la m@me façon. En moyenne, de 1965 à
1973, les prix augmentent légèrement. Puis ils montent fortement en
1974 et 1975, pour se stabiliser près de ce haut niveau par la suite.
Le prix de la farine de manioc décroît de 1965 à 1973, puis
augmente brusquement en i974 et 1975, pour ensuite décroître en moyen-
ne les années suivantes.
Les prix des tubercules de manioc, dont la série ne commence
qu'en 1974, oscillent autour d'une moyenne depuis cette date.
Le prix des bananes lifraîches" (à cuire) décroît de 1966 à
1971, puis croît de 1971 à 1978.
Le prix des bananes "mOres l1 (douces) croît fortement de 1970
è 1971, décrott sensiblement en 1972 et 1973, pour augmenter à nouveau
fortement en 1974 et 1975 et se stabiliser ensuite, à peu près à ce
niveau, jusqu'en 1978.
Tableau 4. Evolution du prix des tubercules, des bananes et du sucre.
Patates douces Pommes de terre Baf~nes.fr)îches Bafanes myes Farine de manioc Tubercules de Sucrej,nnées a CUl.re douces manioc
F/kg jauSNP/kg F/kg jauSMP/kg F/kg jauSMP/ke F/kg jau8r-1P/kg F/kg jauSfl1P/kg F/kg jauSMP/kg F/kg pauSMP/kg
1964 22 1,45
1965 " 0,56 16,35,9 0,39 7,7 0,51 8,5 1,07 19,1 1,26
- -
1966 7,9 0,42 8,0 0,42 9,9 0,52 17,5 0,93 20,3 1 ,08
--
( 1967) (3,8) (0,13) (6,6) (0,22) (9,2) (0,31 ) 15 0,50 20 0,67
'1-
~968 4,3 0,14 7,5 0,25 8,1 0,27 15 0,50 20 0,67f-..
1969 4 .1 0,15 Gr? 0,29 6,4 0,21 15,6 0,52 20 0,67,'T
_.
1970 5 0,17 9 0,30 4,5 0,15 13 0,43 15 0,50 22 0,73
:971 5 0,17 8 0,27 3,7 0,12 18 0,60 14 0,47 25 0,83
-"
.
1972 6 0,20 9 0,30 4,4 0,15 17 0,57 10 0,33 27 0,90
f--'
"973 5 0,16 8 0,26 6 0,19 10 0,32 10 0,32 36 1: 17
f-....
- --
H:~: 7 0,15 11 0,24 7 0,15 15 0,32 17 0,36 7 0,15 54 1,16"10 0,17 15 0,25 10 0,17 19 0,32 27 0,45 9 0,15 84 1,40
~..
i976 10 0,17 13 0,22 10 0,17 19 0,32 24 0,40 9 0,15 76 1 ,27
1--
.-
1977 9,9 0,16 13 0,22 10,5 0,17 18,2 0,30 22,8 0,38 7,5 0,12 74,1 1,23






Graphique 6. Evolution du prix des
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Le prix du sucre est stable de 1964 à 1969, croît doucement
jusqu'en 1972, puis augmente très brutalement jusqu'en 1975, pour se
stabiliser à un niveau légèrement inférieur au prix maximum de 1975.
Exprimés en temps de travail rémunéré au SMP, les prix
évoluent comme suit.
Les prix des patates douces et des pommes de terre, élevés
en 1965 et 1966, diminuent fortement en 1967 et restent en moyenne à
peu près constants après cette date, avec cependant une légère tendance
à la hausse de 1967 à 1~72, puis à la baisse par la suite. De 1967 à
1978, il faut environ 0,15 à 0,20 journée de travail au SMP pour kg
de patates douces et 0,20 à 0,30 journée de travail pour 1 kg de pommes
de terre.
Le prix de la farine de manioc décroît fortement de 1965 à
1967, se stabilise à ce niveau jusqu'en 1971, décroît en 1972 et 1973,
remonte les deux années suivantes, puis se stabilise, de 1976 à 1978,
à un niveau légèrement inférieur. De 1976 à 1978, il faut environ 0,4
journée de travail rémunérée au SMP pour 1 kg de farine de manioc,
alors qu'il en fallait 0,3 en 1972 et 1973, environ 0,5 de 1967 à 1971
et environ une journée en 1965 et 1966.
Depuis 1974, il faut toujours à peu près le même temps de
travail, soit 0,5 journée rémunérée au SMP, pour acheter 1 kg de tu-
bercules de manioc.
Le prix des bananes "fraîches li (à cuire) diminue sensible-
ment de 1965 à 1971, puis se stabilise par la suite avec une tr8s lé-
gère tendance en moyenne à la hausse. De 1969 à 1978, il faut environ
0,15 à 0,20 journée de travail pour 1 kg de bananes à cuire.
Le prix de bananes ilmûres" (douces), connu depuis 1970,
augmente en 1971, diminue légèrement en 1972, puis fortement en 1973
et reste ensuite constant jusqu'en 1 978. De 1973 à 1978, il faut
environ un tiers de journée rémunérée au SMP pour acheter 1 kg de ba-
nanes do~ces.
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Pour le sucre. le prix a fortement chuté de 1964 à 1967.
puis est resté stablG de 1967 à 1969, pour augmenter fortement
jusqu'en 1975. De 1976 à 1978, le prix semble se stabiliser à un
niveau légèrement inférieur à celui de 1975; qui avait atteint
une c8te presque aussi élevée qu'en 1964. De 1976 à 1978, il faut
~nviron une fournée et quart de travail rémunérée au SMP pour
acquérir 1 kg de sucre.
4.4. svolution du prix des oléagineux, des graisses et
des huiles
Voir tableau et graphiques ci-après.
Tableau 5. Evolution du prix des oléagineux, des graisses et des huiles.
A~mées Arachides décortiquée~IAvocat frais Beurre local Saindoux local Margarine botte Huile de palme Huile de cotonpaquet de 450g importée de 450gF/kg j au SMP/kg F/kg jauSMP/k€ F/kg jauSMP/kg F/kg jauSMP/kg F/kg jauSMP/kg F/I jauSMP/I F/I jauSMP/I
_ .
•964 87,2 5,75 76,6 5,05 44,6 2,94
* *
1965 13<V5 8,j1 42,8 2,82 104,4 6,89
_..
~ 966 14~,5 7,*76 62 3,29 150,0 7,95 50,7 2,69
( ïj67) (180, c» (fi ,00) (32,6) (1 ,09) (149,0) (4,97) (42,6) (1 ,42) (53 ) ( 1 ,77)
-
~ )68 34,5 1 ,15 137,4 4,58 51 1 ,70 44 1,47
--
:')69 166,7 5,56 30 0,99 115,6 3,85 48 1,60 61 2,03
--
~370 29 0,97 166,7 5,56 40 1,33 120,0 4,00 55 1,83 67 2,23
--"
1CJ71 32 1 ,10 40 1,33 108,9 3,63 67 2,23 68 2,27
"i.!72 33 1,10 193,3 6,44 42 1,40 113,3 3,78 59 1,97 66 2,20
--
1"173 33 1,07 208,9 6,78 46 1,50 124,4 4,04 66 2,14 68 2,21
1:174 76 1 ,63 22 0,47 277,8 5,95 55 1 ,18 175,6 3,76 127 2,72 140 2,10
-
1)75 98 1,63 29 0,48 351 ,1 5,85 80 1,33 304,4 5,07 143 2,38 146 2,43
1')76 85 1,42 29 0,48 462,2 7,70 85 1,42 300,0 5,00 128 2,13 150 2,50
1~)77 90,4 1 ,51 28,2 0,47 552,4 9,21 98,7 1,64 310,0 5,17 118,8 1,98 181 3,02
1978 93,4 1,56 35,3 0,59 578,9 9,65 106,8 1,78 386,2 6,44 128,5 2,14 194 3,23
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Rappelons brièvement l'évolution du prix des arachides
décortiquées, déjà analysée au chapitre sur les légumineuses:
légère augmentation du prix de 1970 à 1973, suivie d'une très forte
augmentation en 1974 et 1975, puis d'un maintien à un niveau élevé
jusqu'en 1978.
Le prix des avocats, relevé depuis 1974, a augmenté en
1975, est resté stable de 1975 à 1977, puis a crû de nouveau en 1978.
Le prix du beurre (importé de 1964 à 1966, local par la
suite) a augmenté de 1964 à 1967, puis est resté relativement stable
jusqu'en 1972, pour augmenter fortement à partir de 1973 jusqu'en
1978.
Le prix du saindoux local a beaucoup augmenté en 1966,
puis est redescendu brusquement en 1967, a légèrement baissé en
moyenne jusqu'en 1969, puis est monté de plus en plus rapidement
jusqu'en 1978.
Le prix de la margarine importée du Kenya a cre en 1965
et 1966, puis est redescendu lentement jusqu'en 1971, avec prati-
quement un palier de 1969 à 1973, pour remonter de façon importante
jusqu'en 1978, avec cependant un palier de 1975 à 1977.
Le prix de l'huile de coton importée a crû de 1964 à
1967, puis a diminué en 1968, pour remonter jusqu'en 1970 et rester
pratiquement stable de 1969 à 1973, pour ensuite remonter de façon
importante et continue jusqu'en 1978.
L'huile de palme importée est une des principales sources
de vitamine A dans l'alimentation au Rwanda où l'avitaminose A est
la cause de nombreuses cécités. Son prix a crO modérément en dents
de scie de 1967 à 1973, puis brusquement jusqu'en 1975, pour redes-
cendre les deux années suivantes et remonter à nouveau en 1978.
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Exprimés en temps de travail rémunéré au SMP, les prix ont
évolué différemment. Le prix des arachides a crû en 1971 par rapport
à 1970, puis est resté stable de 1970 à 1973, ensuite a violemment
augmenté en 1974, pour rester à ce haut niveau en 1975, redescendre en
1976 et remonter à nouveau en 1977 et 1978. En 1977 et 1978, il faut
plu s d 1 une j 0 ur née et de mie (1, 51 e t 1, 56) de t r a vail ré muné rée au 91P
pour acheter 1 kg dlarachides décortiquées.
Le prix des avocats est resté stable de 1974 à 1977, puis a
augmenté en 1978. Cette dernière année, il faut travailler 0,5 journée
au SMP pour acquérir 1 kg d'avocats, alors qu'il fallait travailler
moins de 0,5 journée de 1974 à 1977.
Le prix du beurre (importé de 1964 à 1966, local par la suite)
a crO en 1965 par rapport à 1964, puis est redescendu jusqu'en 1969.
De 1967 à 1975, le prix n'a pas trop varié: entre 5,6 et 6,8 journées
de travail rémunérées au SMP pour 1 kg de beurre. Après 1975, le prix
est monté en flèche pour atteindre presque 10 journées de travail
(9,65) pour 1 kg de beurre en 1 !l178.
Le prix du saindoux a fortement diminué en 1967. Depuis cette
date, il a progressé en moyenne jusqu'en 1978. Cette dernière année,
1 kg de saindoux équiveut à 1,8 journée de travail rémunérée au SMP,
contre 1 journée en 1969.
Le prix de la margarine importée du Kenya a beaucoup augmenté
entre 1964 et 1966, pour redescendre d'abord brusquement puis plus len-
tement jusqu'en 1971. De 1969 à 1974, le prix est resté relativement
stablG, puis il a de nouveau augmenté en 1975, s'est stabilisé en 1976
et 1977 pour croître à nouveaU fortement en 1978. Il faut cette derniè~.
année, presque 6,5 journées (6,44) de travail pour 1 kg de margarine,
alors qu'il n'en fallait qu'un peu plus de la moitié (3,6) en 1971.
- 35 -
Le prix de l'huile de coton a diminué de 1964 jusqu'en
1968, puË a augmenté en 1969, pour rester relativement stable
jusqu'en 1974 et grimper par la suite jusqu'en 1978. L'huile de
palme a augmenté en dent de scie de 1967 à 1974 pour redescendre
jusqu1en 1977 et se maintenir en 1978. En 1978, 1 l d'huile de
coton équivaut à 3,2 journées de travail et 1 l d'huile de palme
à 2,1 journées, alors qu'en 1968, il ne fallait que 1,7 journée
pour 1 l d'huile de palme et seulement 1,5 journée pour 1 l d'huile
de coton.
4.5. Evolution du prix des viande
Voir tableau et graphiques ci-après.
Tableau 6. Evolution du prix des viandes.
"". Viande de boeuf avec os Rôti de boeuf Gigot de chèvre Coq vifAnnées






1969 50,8 1 ,70
1970 50 1,67 50 1 ,67 48 1,60
1971 54 1 ,80 52 1 ,73 53 1 ,77
1972 52 1 ,73 64 2,13 63 2,10
1973 59 1 ,91 64 2,08 71 2,30
1974 61 1 .31 68 1,46 69 1,48
1975 68 1 ,13 84 1,40 104 1,73 94 1,57
1976 72 1,20 88 1,47 114 1,90 88 1,47
1977 82,5 1,37 95,2 1,59 126 2,10 102 1,70
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Toutes les viandes étudiées sont produites au Rwanda.
En francs courants, l'évolution du prix de toutes les
viandes est du même type : augmentation pendant toute la période.
De plus, alors qu'en 1970 les prix du kg de rôti de boeuf, de gigot
de chèvre et de coq vif sont pratiquement les mêmes, en 1978, le
prix du kg de gigot de chèvre (154 F) est beaucoup plus élevé que
celui du kg de coq vif (127 F), lui-m~me plus élevé que celui du kg
de ~eti de boeuf (113 F).
En temps de travail rémunéré au SMP, l'évolution des prix
est identique pour toutes les viandes, mais elle est très différente
de l'évolution des prix en francs courants.
En temps de travail, les prix des viandes augmentent de
1970 à 1973, chutent fortement en 1974, pour remonter jusqu'en 1978.
Si~ en 1970, il faut 1,6 à 1,7 journée de travail pour
acquérir Î kg de rôti de boeuf, de gigot de chèvre ou de coq vif,
en 1974, 1,3 à 1,5 journée suffit. Mais, en 1978, kg de rôti dG
boeuf équivaut à 1,9 journée de travail, 1 kg dB coq vif à
2,1 journées et 1 kg de gigot de chèvre à 2,6 journées de travail.
Pour la viande de boeuf avec os, pour laquelle nous
n'avons les prix qu'à partir de 1975, le temps de travail
nécessaire pour acquérir 1 kg passe de 1,1 journée en 1975 à
1 ,5 journée en 1978.
4.6. Evolution du prix des poissons, des oeufs et du lait
Voir tableau et graphiques ci-après.
Tableau 7. Evolution du prix des poissons, des oeufs et du lait.
Poisson frais local Poisson fumé local Petits poissons Oeufs locaux Lait frais Lait en poudreAnnées (tilapia) secs importés (à l'unité *) pasteurisé importé(indagala) local (bo~te de 1 livre)
F/kg j au SMP/kg F/kg jauSMP/kg F/kg jauSMP/kg F/kg jauSMP/kg F/l pauSMP/l F/kg j au SMP/kg
1964 9,2 0,60 29,9 1,97 9 0,59
1965 12,9 0,85 57,5 3,79 11 ,8 0,78 101 6,66
1966 13,1 0,86 69 3,66 19,8 1,30
(1967) (18,2) (0,60) (69) (2,30) (24,1 ) (0,80) (273) (9,10)
1968 17,3 0,58 94,3 3,14 22,9 0,76 254 8,47
1969 19 0,63 73,6 2,45 19 0,63 252 8,39
1 1970 48 1 ,60 92 3,07 19 0,63 254 8,451
1971 5' 1,77 92 3,07 20 0,67 249 8,30
1972 99 3,17 92 3,07 22 0,73 265 8,82
1973 93 3,02 115 3,73 28 0,91 267 8,65
1 1974 117 2,51 115 2,46 30 0,64- 313 6,711
1 1975 82 1,37 156 2,60 368 6,13 184 3,07 35 0,58 388 6,47
1976 76 1 ,27 139 2,32 300 5,00 184 3,07 45 0,75 432 7,20
1977 79 1,31 145 2,41 299 4,98 189 3,14 52,8 0,88 424 7,07
1978 99 1,65 171 2,85 325 5,41 219 3,64 46,1 0,17 486 8,11
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En frôncs courants, le prix du poisson frais local (tilapia)
est stable de 1975 è 1977, puis augmente en 1978. Celui des petits
poissons secs importés du lac Tanganyika (indagala), relevé aepuis
1975, décroît en 1976, reste au même niveau en 1977 et cro!t légère-
ment en 1978. Le prix du poisson fumé local croît en moyenne de-
puis 1964 jusqu'en 1978, avec des paliers et des hausses importantes.
Il en est de même pour le prix des oeufs, avec une augmentation rela-
tivement modérée de 1965 à 1974, une forte hausse en 1975, un palier
de 1975 à 1977 et une nouvelle hausse en 1978.
Le prix du litre de lait frais pasteurisé local a crQ de
1964 à 1967, puis légèrement décru jusqu'en 1969. Le prix du lait
en poudre importé (boîte de 1 livre) est resté stable de 1967 à
1973, puis a crQ jusqu'en 1978, avec cependant un palier en 1977.
En temps de travail rémunéré au SMP, l'évolution des prix
est très différente, pour plusieurs denrées, de celle constatée en
francs courants.
Le prix du poisson frais est resté stable de 1974 à 1977,
puis a augmenté en 1978. Il faut 1,65 journée de travail rémunéré
au 5MP pour acquérir un kg de tilapia frais en 1978.
Le prix des petits poissons secs importés (indagala) a va-
rié, pour 1 kg, d'environ 6 journées (6,1) de travail en 1975 à 5
journées en 1976 et 1977, puis à près de 5,5 journées (5,4) en 1978.
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En temps de travail, le prix du poisson fumé local est
resté relativement stable de 1964 à 1969 (0,6 à 0,9 journée de
travail pour 1 kg), a fortement augmenté jusqu'en 1972 (3,2 journées),
est redescendu jusqu1en 1976 (2,3 journées), puis est remonté jusqu1en
1978 (2,85 journées).
Le pr~x du kg d'oeufs locaux (23 oeufs) a oscillé autour
d1une moyenne, de 1964 à 1978. En 1974, il fallait 2,5 journées de
travail pour acheter 1 kg d'oeufs; il en faut plus de 3,5 (3,6)
en 1978.
Le prix du litre de lait frais local pasteurisé a également
oscillé autour d'une moyenne depuis 1964. De 1975 à 1978, il est pas-
sé de 0,6 journée de travail pour 1 l à 0,8 journée ce travail.
L1évolution du prix du lait en poudre est différente. On
constate une relative stabilité de prix de 1967 à 1973, suivie d'une
diminution jusqu'en 1975, puis d'une augmentation jusqu'en 1978,
avec un palier en 1977. En 1978, il faut travailler plus de 8 journées
(8,1) pour 1 kg de lait en poudre, alors que 6,5 journées suffisaient
en 1975.
4.7. Evolution du Qrix des légumes et des fruits
Voir tableau et graphiques ci-après.




Feuilles de Choux Petites Grandes Oignons Tomates Carottes3 manioc Folon blanc~. aubergines aubergines






1 7 0,23 41 ,7 1 ,39
8 0,27 8 0,27 39 1 ,30 28 0,93 25 0,83
-
5 0,17 11 0,37 30 1 ,1O 38 1 ,27 24 0,80
- --
-_._--
7 0,23 10 0,33 31 1 ,03 30 1,10 26 0,87
-
~O.39 0,75 43 1 ,40 28 0,91 28 0,9112 13 0,42 23 ... .,
'-""""7""""'. _. ,





.J 0,24 19 0,41 11 0,~4 20 0,43 19 0,41 64 1,37 60 1 ,29 31 0,66
14 1 0,23 17 0,28 12 0,20 23 0,38 24 0,40 91 1,52 59 0,98 24 0,40
14 0,23 15 0,25 12 0,20 22 0,37 21 0,35 57 0,95 67 1,12 27 0,45
-
13 ,6 0,23 19 0,32 1: 0,23 23 0,38 23,6 0,40 84 1,40 65,8 1,09 32,4 0,54
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En francs courants, l'6volution des prix des légumes et
feuilles, tous produits sur place, est la suivante.
Le prix des
1971, pour croître par
est resté pratiquement
feuilles de manioc a diminué entre 1970 et
la suite jusqu'en 1973. De 1973 à 1977, il
stable, puis a crO en 1978.
Le prix du folon a diminué de 1974 à 1976, puis a augmenté
e façon sensible par la suite.
Le chou blanc a augmenté en moyenne de 1969 à 1978, avec
un plateau de 1971 à 1977.
L'évolution du prix des aubergines petites ou grandes est
similaire; diminution entre 1973 et 1974, augmentation en 1975,
suivie d'une diminution en 1976, puis d'une augmentation sensible
en 1977 ei 1978.
Depuis 1970, la tendance générale du prix des oignons
(rouges, frais et sans feuille) est à la forte hausse, avec un pic
en 1975 et une chute en 1976, suivie d'une reprise importante de
la hausse en 1977 et 1978.
Pour les tomates, la tendance générale est aussi à la
hausse depuis 1965, mais avec une période, entre 1968 et 1973,
pendant laquelle les prix oscillent en dents de scie. Cette période
est suivie d'une brusque augmentation jusqu'en 1977, puis d'une bais-
se importante en 1978.
Le prix des carottes 2 progressé lentement entre 1970 et
1974, a diminué en 1975, pour progresser à nouveau plus fortement
jusqu'en 1978.
4.7.1 .2. Iv~l~tion_d~s_PEi~~n_t~mQs_d~ lr2v~il
EémunéEé_a~ ~alalr~ ~i~i~u~.
En temps de travail rémunéré au SMP, le prix est resté
relativement stable entre 1970 et 1978 (environ un quart de journée
de travail pour 1 kg) pour les feuilles de manioc, avec cependant une
hausse importante en 1 qT~ ln Il ;1"'\1''''''''''<;'''' ,..1,.., ... -_ •• _~,
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Pour le folon, le prix a diminué de 1974 à 1976, puis est
remonté jusqu'en 1978. Cette dernière année, il faut 0,4 journée de
travail pour 1 kg, contre un quart de journée en 1976.
Le prix du chou blanc a augmenté en moyenne de 1969 à 1973,
pour diminuer par la suite, rester stable de 1974 à 1977 et remonter
en 1978. Cette dernière année, il faut presque 0,3 journée de travail
pour 1 kg de chou blanc, contre 0,2 journée en 1974.
Le prix des aubergines (petites et grandes) a diminué de
1974 à 1976, puis a augmenté par la suite. En 1978, il faut presque
une demi-journée de travail pour acheter 1 kg d'aubergines, alors
qu'il n'en fallait qu'un peu plus d'un tiers en 1976 pour acquérir
la m8me quantité.
L'évolution du prix des oignons présente une baisse de 1970
à 1972, suivie d'une augmentation en moyenne jusqu'en 1975, puis d'une
chute en 1976 et d'une nouvelle augmentation importante jusqu'en 1978.
Cette dernière année, 1 kg d'oignons équivaut à 1 journée 3/4 de tra-
vail contre moins d'une journée en 1976.
L'évolution du prix des tomates est en dents de scie de 1965
à 1978 et oscille autour d'une moyenne d'environ 1 journée de travail
pour 1 kg.
Le prix des carottes est resté assez stable de 1970 à 1973,
puis a fortement diminué jusqu'en 1975, pour remonter ensuite jusqu'en
1978. Il faut, cette dernière année, 3/4 de journée de travail pour
1 kg de carottes, contre 0,4 journée en 1975.
4.7.2 • .E.rgi.1§.
Voir tableau et graphiques ci-après.
L'évolution du prix de l'avocat a déjà été étudiée avec les
oléagineux et celle des bananes "mOres ll (douces) avec les tubercules,
bananes et sucre. Tous les fruits étudiés sont produits au Rwanda.
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Tableau 9. Evolution du prix des fruits.
Années Papaye Orange Ananas





1968 8,8 0,29 23,9 D,BD
1969 9 0,30 18 0,60
1970 8 0,27 10,5 0,35 17 0,57
1 971 10 0,33 16 0,53 14 0,47
-




18 D,SB 14 0,45
1974 7 0,15 18 0,39 14 0,30
1975 9 0,15 29 0,48 16 0,27
1976 8 0,13 33 0,55 17 0,28
1977 8,8 0,15 24,7 0,41 19,9 0,33
1978 8,2 0,14 36,2 0,60 19,3 0,32
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En francs courants, le prix des papayes est resté stable
de 1970 ~ 1978. Celui des oranges a montré une tendance moyenne à
la hausse de 1968 à 1978, avec deux baisses: en 1973-1974 et en
1977. Le prix des ananas a diminué, sn moyenne, de 1968 ~ 197~~
pour remonter par la suite.
En temps de travail, le p~ix des papayes a diminué de moitié
à partir de 1974. Il était d'environ 0,3 journée de travail pour 1 kg
entre 1970 et 1973, puis est descendu à environ 0,15 journée entre 1974
et 1 978.
Le prix des oranges a oscillé en dents de scie, entre 196a et
178,autour d'une moyenne d!une demi-journée de trava~l pour 1 kg, avec
des extr@mes : 0,3 (19C8-1969) et 0,7 journée de travail pour 1 kg
(1972) •
Le prix des ananas a baissé entre 1968 (0,8 journée de
travail pour 1 kg) et 1975 (0,3 journée pour 1 kg). Il est resté
proche de cette valeur entre 1974 et 1978.
4.8. ~,ution du prix ~es boiss~
Voir tableau et graphiques ci-après.
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Bière de banane Bière de sorgho BiÈ~e l'Primus Il IIFanta orange Il
(urwsgwa) (ikigagB)
75 cl 75 cl 75 cl
prix au. ;narché prix au ma:Lché pr:.:: ,-'c. . !.
__-_I._F/ l j au SJ'v1 P/ l F/ l 1j au Srv1P/ l 1 r / l 1j a ~'. 3 jJI P/ l. i
- 1 ---,------,--------1
1 Î 1 1:~ 15,3 J 1. 01 1 J_____ -3~: 7 1 ~~~--'i~---
S66! 19,111,01 L 1 1 41 ,3 1 2 ,19 1 1
;;_7) 1~~~-l_=J-==---=](t~6.7) L~~~6_) r;~-, -(2-,-3-8-)-1
96 8 ! 1 9 '_7- 1,--Cl, _6 6__~__- ~ ~~:2- _! 1.' 5-~-1~41_ 2,38
96 9 i,1 1 9, 5 1__~~55-+:2---1-
1
~~_~:. _ J_4~-~+- 1 ,56__~ 78 ,6 l, 2 , 62
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I~-+=:J- D,42 i 1[) ,!~_~, 18 --1~~--! 1 ,13 i 53,6 0,89 1
J76ll--=-~24C J 13,3 1 O,~__J (,C,7J_ 1,11 1 60,7 1,01 ._1
17~~2B,~I,'-U,4B ! ~3,7 ~ 0,23 /67,3! 1,12 1 54,31 0,91
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Graphique 20. Evolution du prix des boissons en temps de travail
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En francs courants, le prix de la bière de banane (urwagwa)
a augmenté de 1965 à 1966. Puis de 1966 à 1974, il est resté stable,
pour ensuite croître jusqu'en 1978.
Le prix de la bière de sorgho (ikigage) est stable de 1965
è 1974, pour crottre en 1915 et 1976 et rester par la suite constant.
Le prix de la bière "Primus" fabriquée industriellement au
Rwanda, mais à partir de matières premières essentiellement importées,
a crO de 1965 à 1967, puis est resté pratiquement stable jusqu'en 1974,
pour crottre fortement en 1975, se stabiliser à ce niveau jusqu1en
1977 et remonter à nouveau en 1978.
Le prix du "Fanta oran~ell, fabriqué industriellement au
Rwanda à partir d'ingrédients importés, a crO de 1967 à 1973, avec
un palier de 1970 à 1973, puis a fortement diminué jusqu'en 1975,
pour osciller par la suite autour d'un prix moyen.
4.8.2. IvQl~tio~ 2e~ Erix ~n_t~mEs_d~ 1r~v~il ~ému~éré
~u_s~l~i~e_minim~
Exprimé en temps de travail rémunéré au SMP, le coOt des
boissons évolue comme suit.
Le prix de la bière de banane a diminué de 1965 à 1978 en
présentant trois paliers: l'un en 1965 et 1966 (1 journée de tra-
vail pour 1 1), l'autre entre 1967 et 1973 (2/3 de journée de travail)
et le dernier de 1974 ~ 1978 (environ 1/2 journée de travail) avec
une 18gère tendance à croître durant cette période.
Le prix de la bière de sorgho est resté remarquablement
stable de 1969 à 1978 (1/5 de journée de travail pour 1 l de bière),
iavec une exception en 1974, où le prix est descendu à 1/7 de journée
our 1 1.
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La courbe d'évolution du prix de la bière "Primus" est S1.-
milaire à celle du prix de la bière de banane. Elle diminue de 1965
à 1978 avec deux paliers nettement marqués: l'un entre 1967 et 1973
et l'autre entre 1974 et 1978. Ce second palier présente une légère
tendance à la hausse. Si en 1965, il fallait travailler 2,3 journées
pour 1 l de bière "Primus", la moitié moins, soit 1,1 à 1,2 journée,
suffisait entre 1974 et 1978.
L'évolution du prix du "Fanta orange" présente aussi, en
moyenn~ une ~minution entre 1967 et 1978. Cependant le prix a augmenté
de 1968 à 1970, passant de 2,4 journées de travail pour 1 l à 3 journées.
Ile'est stabilisé à ce niveau entre 1970 et 1973, pour diminuer en 1974
et 1975, puis se maintenir jusqu!en 1978 autour de 1 journée de travail
pour 1 L
4.9. Evolution du prix du sel, des combustibles,
d'outils et d'ustensiles courants
Voir tableau et graphiques ci-après.
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Jableau U_. Evolution du prlX du sel et des combustibles.
Sel de cuisine Charbon de bois local Pétrole lampant importé
Années importé (sac) (à la pompe)F/kg jauSMP/kg F/kg jauSMP/kg F/l j au SMP/l
1964 7~5 0~49 10 0~66
1965 2~04 o ~ 13
1966 2,1 8 o ~ 12
(1967) (7,8 (0~26) (2~31) (0,08) (1O~9) (0,36)
1968 12 ~ 1 0,40 2~85 0,09 10 ~ 8 C~36
1 969 10 0,33 3,33 0, 11 10,8 0,36
.4~-'··
1970 10 0,33 3,54 0,1 2 10,6 0,35
1971 10 0,33 3,34 0, 11 9,6 0,32
1972 10 0,33 3,03 0, 10 10,2 0,34
1973 13 0,42 2,86
1
0,09 10 ~ 8 0,35
1974 17 0~36 3 , 11 O~05 18,8 0~40
1975 21 0,35 3,51 0,06 21 ,3 0,36
1976 24 O~4o 4~06 0~07 25,8 0,43
1977 26, 1 0~43 3,89 0,06 26,3 0;44
-
1 978 31 , 5 0,52 7,06 0, 11 28,1 0,47
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Graphique 22. Evolution du prix du sel et des coabustibles
en temps de travail réaunéré au salaire minimum.
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En francs courants, le prix du kg de sel de cuisine importé
est resté relativement stable de 1964 à 1972, puma crO fortement
et sans discontinuer jusqu'en 1978.
Le prix du charbon de bois, fabriqué dans le pays, a augmenté
de 1965 à 1970, puis a diminué jusqu'en 1973, pour remonter jusqu'en
1978, avec un léger décrochement en 1977.
L1évolution du prix du pétrole lampant importé est sensible-
ment la m~me que celle du sel de cuisine, également importé. Le prix
du litre de pétrole a peu varié de 1964 è 1973. Après cette date, il
a fortement monté jusqu'en 1978.
4.9.1 .2. IVQl~tion Qe~ Erix ~n_t~mEs_d~ lrËvËil
~é~uné~é_a~ ~alair~ minimum
En temps de travail rémunéré au 5MP, le prix du sel de cuisi-
ne se retrouve en 1978 pratiquement au même niveau qu'en 1964, soit une
demi-journée de travail pour 1 kg. Mais ceci après ~tre resté une
longue période, de 1967 à 1977; à un niveau nettement inférieur, proche
d'un tiers de journée pour 1 kg.
Le prix du charbon de bois a diminué de 1964 à 1967, puis est
remonté jusqu'en 1970, pour descendre à nouveau jusqu'en 1974 et enfin
remonter jusqu'en 1978, avec cependant une légère baisse en 1977. En
1978, ~omme en 1965, 1 kg de charbon de bois équivaut à environ 1/10
de journée de travail, après avoir équivalu à la moitié moins en 1974,
soit 1/20 de journée.
Le prix du pétrole lampant suit une varia{ion voisine de
celle du prix du sel. Il a diminué de 1964 (2/3 de journée de travail
pour 1 1) à 1971 (1/3 de journée), pour ensuite remonter jusqu'en 1978
(presque 1/2 journée de travail pour 1 1).
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4.9.2. Outils et ustensiles courants
---------------
Pour terminer, nous allons suivre l'évolution
des prix de quelques objets très courants: houe, machette
et lampe à pétrole - toutes trois importées - et brasero à
charbon de bois (imbabura) fabriqué localement avec de la
tôle de récupération.
Voir tableau et graphiques ci-après.
Tableau 12. Evolution du prix d'outils et d'ustensiles courants.
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. :970 99 3,30 49 1 1,~ 1 245 J 8,17 1 ~,50 1
[ 1971 100 3.33 . .~~_ 1.63 1 236 J 7,87 1 73 1 2,43 1
L1972 99 3.30 ~ 1.63 _~ 1 1 1 1
1973 i 11 3 1 3.67 1 50 1 1 •62~ 280 1 9.08 1 65 1 2.11
3,00
1975 236 3,93 146 2,43 601 10,02 120 2,00
1976 241 4,02 147 2,45 622 10,37 122 2,03
2,2513510,082,401454,02241'i977 605
------r- 1 1 1 ~ 1- 9 37 ! 1GB 1 2,80
" " r,(-j?, • 1
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En francs courants, le prix d'une houe finie importée
augmente de 1965 à 1966. Il reste pratiquement constant de 1966 à
1972, puis cro!t jusqu'en 1975. Par la suite, il se stabilise
jusqu'en 1977 et augmente à nouveau en 1978.
L'allure de la courbe d'évolution du prix d'une machette
importée est la m~me. Le prix reste constant de 1967 à 1973, cro!t
en 1974, se stabilise jusqu'en 1977 et croît légèrement en 1978.
Le prix d'une grande lampe tempête à pétrole importée
reste stable de 1967 à 1972, puis croît très fortement jusqu'en
1976, pour décroître en 1977 et 1978.
Le prix d'un brasero utilisé pour le charbon de bois et
fabriqué localement à partir de tôle de récupération décrott de
1969 à 1973, puis croît brutalement jusqu'en 1978.
En temps de travail rémunéré au 5MP, le prix de ces
objets varie comme suit.
Le prix d'une houe peaee de 3,6 journées de travail en
1965 à 4,7 journées en 1966, puis se stabilise de 1967 à 1972
autour de 3,3 journées, pour croître par la suite constamment
jusqu'en 1978 et atteindre le prix de 4,5 journées de travail cette
dernière année.
Le prix d'une machette reste stable de 1967 à 1973
(1,6 journée de travail), croît en 1974 (3 journées de travail)
et se stabilise par la suite entre 1975 et 1978 autour de 2,5
journées de travail (2,4 à 2,6).
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Le prix d'une grande lampe à pétrole reste aux
environs de 8 journées de travail entre 1967 et 1972, cro!t par
la suite jusqu'en 1974 (10,5 journées de travail) et redescend
jusqu'en 1978 (9,4 journées de travail), après ~tre resté de
1975 à 1977 relativement stable.
Le prix d'un brasero fabriqué localement passe de
2,5 journées de travail en 1969 et 1970 à 1,8 journée en 1974,
pour remonter ensuite jusqu'à 2,8 journées en 1978.
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5. PRIX DES CALORIES ET DES PROTEINES
5.1. Introduction
Nous aIbns comparer à dix ans d'intervalle le prix des
calories et des p~otéines des principaux produits énergétiques
ou de grand intérêt calorique et des principales denrées riches
en protéines ou constituant un apport important de protéines,
car consommées en grande quantité à Kigali. Nous calculerons
ces prix, d'abord en francs courants, puis en journées de travail
rémunérées au salaire minimum. Tous les prix sont calculés pour
1 kg, Y compris pour l'huile et les boissons. Nous estimons, pour
simplifier, à 0,9 kg le poids d'un litre d'huile de palme et à
1 kg celui d'un litre de bière de banane ou de bière de sorgho.
Pour quelques aliments, nous n'avons pas de données pour 1968.
Dans ce cas, nous indiquons les valeurs correspondant à la pre-
mière année postérieure è 1968 pour laquelle ces données sont
disponibles et nous signalons entre parenthèses ( ), dans les
tableaux, l'année à laquelle correspondent ces chiffres.
Pour le calcul des calories et des protéines nous uti-
lisons en général la table de composition des aliments à l'usage
de l'Afrique (FAO,1970) et indiquons dans les tableaux le numéro
d'ordre dans cette table. Quand la table de la FAO ne fournit pas
les valeurs recherchées, nous utilisons une autre table (PLATT,
1962). Le numéro d'ordre dans cette table est alors indiqué entre
parenthèses ().
Pour comparer 1968 et 1978, nous regroupons les aliments
en classes. Par convention, ces classes sont délimitées par rap-
port à la valeur du salaire minimum.
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Nous leur attribuons - par commodité de langage - des
objectifs qualificatifs afin d'obtenir pour 1968 et 1978 un clas-
sement des prix sur une échelle allant de "très bon marché" ~
"hors de prix" et afin de pouvoir comparer les classements ~ dix
ans d'intervalle.
La définition des classes est différente pour les ca-
lories et pour les protéines, comme l'indique le tableau ci-après.
Tableau 13. Dénomination des classes de prix
des calories et des protéines.
-----.-...-.
PRIX DE 1000 KILOCALORIES PRIX DE 100 9 DE PROTEINES
-
x par rapport Adjectif Prix par rapport Adjectif
SM journalier qualificatif au SM journalier qualificatif
-~- ----
ns de 1/16 très bon marché moins de 1/8 très bon marché
re 1/16 et 1/8 bon marché entre 1/8 et 1/4 bon marché
re 1/8 et 1/4 modérés entre 1/4 et 1/2 modérés
re 1/4 ct 1/2 chers entre 1/2 et 1 chers
re 1/2 et 1 très chers entre 1 et 2 très chers
re 1 et 2 excessivement cher:: entre 2 et 4 excessivement chers









Nous présentons les classifications et les comparaisons
effectuées sous forme de tableaux: calcul du prix des calories,
suivi d'un tableau des aliments classés en 1968 et en 1978 par ordre
de prix croissants des calories, calcul des protéines, suivi d'un
tableau des aliments classés en 1968 et 1978 par ordre de prix crois-
sants des protéines, enfin illustration des comparaisons entre 1968
et 1978 par deux tableaux ~ double entrée dans lesquels les ali-
ments sont classés en fonction du prix de leurs calories et du prix
de leurs protéines.
5.2. Calc~l du prix des calories
Voir tableau ci-après.
~ao~eau 14 : Prix des calories.
TA = Tel qu'Acheté. PC = Partie Comestible. SM = Salaire Minimum (30 F en 1968 et 60 F en 1978).
( ) Entre paranthèses, l'année des données, quand ce n'est pas 1968.
1968 1 1978
Prix de 1 000 kilocalories
en F courantsl en j au SM

















1968 11978 1968 1 1978 1968 1978
Augmentation (+)
ou diminution (-)
du temps de travail
par rapport à 1968
en j au SM 1 en %
[ar~cots secs





13,5 \ 25,6 10,45 \0,43
14 130,1 10,47 10,50
4,02 1 7,62 1 0, 134 1 0, 127





œa~hidos décortiquées 280 549 29( 1970) 93,4





4,3 1 10,2 1 0,14 10,17'a t:; tes douces








cf , 50 1 10 ,67 1 0,' 50 1 0, 178





_.. r r , 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1
an::~e à cuire 195 34 135 8,1 12,3 1 0,27 1 0,20 9,09 1 13,80 1 0,303 1 0,230 - 0,073 - 24,09

































-_. f - 1 l , , 1 1 --1 1 r 1 1 -- 1 --l
iz '::'nporté 137 363 35,2 1 72,5 1 1,17 1 1,21 9,701 19,97 1 0,323 1 0,333 + 0,010 + 3,10
-'- " il! 1 1-- l , , " , 1








24,6 1 54,9 1 0,82 10,91
56,7 1142,8 1 1,89 \ 2,38
6,76115,08 1 0,225 1 0,251





_.. 1 1 1 : 1 1 1 • 1 1 1 ri'
rOCI t 866 50 121 22(1974 ) 35,3 0,47)1 0,59(197<1. 36,36 58,35
0,779(1974**)1 0,972 + 0,193(1974 )
+ 24,78
(1974 )
lcre 1071 344 20 77,7 1 0,67 11,30 5,81122,59 \ 0,194 1 0,376 + 0,182 + 93,81
-_ '" 1 1 1 1 1 1 1 1 1 l ,








1 ,2121 ,49272,730,531 44,770,6632
P r i x sur TA Prix de 1 000 kilocalories
j au SM/kg en F courants en j au SM



















du temps de travail
par rapport à 1968
1- . 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 .~ en j au SM 1 en Z~ 1
Bi>re de banane
~-- 1 1- 1 1 1 1
Bi}re de sorgho 1566 - 117 6,7 13,7 0,22 1 0,23 5,73 11 ,71 0,191i (1969) (:969) (1969) (1969*)
.- 1 1 1
II Fc.~illes de manioc 712 - 91 8 16,1 0,27 0,27 8,79 17,69 0,293 10,295
1 ( 1970) (1 970) ( 1970) (1970~
l~~sson frais 1457 49 101 82 ~8'8 1,37 1 1,65 159,19 191,81 2,653 3,197 + o,~~-:-;~I
1 (+lapia) ( 1975) (-1975) ( 1975) (197) *** (1975) ( 1975)i~;.,sson fuoé ._-'. 1<158 20 - 33: 17,3 1 171,1 O,~~_12'85 6,47 64.03 0,21~ 1.0671 +:,r~ +393~8J
; V~ ,.nd8 .. (18 boeuf (198) 23 202 :3 --r-~13h.47 4),72 56.71 0,'129 0,945T-:;-o,216 1 + -"',53j-.::'~~- . -t- (19751 1 _;~(137~ 1 (1975) "J1975:':", ~ ~ -,._-'
RGi de boeu.f (-198) - l20L 50,8 1 j 1 3 IÎ.70l1,88!25,'i5 55,94 0,833 1o,932 -1- 0,0941 -J.. 1'1,22 !
1 (-1969) l '~,~bS) 1 (1969) 1~~969*)1 (~969)! (1969) 1
C.")· vif 1 (21'1) 50 1139 1 4eI 126,811.601 2.11.,'69,061182,45 2,302 3,CH1. + 0.7.39 + 32,10
_ **** ! (1 ~70) 1 1(1 97cll , (mo) (1 970" ) t L~_~.'~-- ]-(;OJEj 158 [94:;J 218.5-R"-M4 r6;.821~;~1< 12.6;;1 ---=-;:3~; 1 + ~;-
La.i. t frnis 1496 79 22,9 46,11 0,76 1 0,77128,99 1 58,351 0,966 \0,973 + 0,007 1 + 0,72
Lnit en poudre importé 1500 353 254 486 8,47 1 8,11 1 71 ,95 1137,76 1 2,398 12,296 - 0,102 1 - 4,25
* SM == 30 F.
f* SM == 60 F.
** SM == 46,67 F.
**** Pourcentage estimé par nous.
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5.3. Classe~ent des aliments en fonction du prix des calories
Voir tableau ~i-après.
Tableau 15. Valeur en temps de travcil rémunéré au salaire minimum
( j au SM) de 1 000 kilocalories.



















































0,293 Farine de froment 0,251
0,303 Huile de palme 0,272
0,323 Arachides décortiquées 0,284
0,355 Feuilles de manioc 0,295
Riz im"?crté 0,333
Pommes de terre 0,350
Sucre 0,376
RES CHERS Viande de boeuf Rôti de boeuf 0,932
avec os (1975 ) 0,729 ViG.l1de de boeuf avec os 0,945
Avocat (1974) 0,779 Avocat 0,972
Rôti de boeuf (1969 ) 0,838 Lait frais 0,973
Lait frais 0,966
~CESSIm<ŒNT CHERS Bière de banane 1,492 Poisson fumé 1,067
Gigot de chèvre (1970) 1,553 Bière de banane 1,212
IRS DE PRIX Oeufs 2,261 Lait en poudre importé 2,296
Coq vif (1970) 2,302 Gigot de chèvre 2,392
Lait en poudre importé Oeufs 2,6192,398 Coq vif 3,041
Poisson frais : Poissontilapia (1975 ) 2,653 frais :tilapia 3,197
~gU~gU~ IV. rr~A ue~ pro~e1nes.




( ) Entre parenthèses, l'année des donnée3, quand ce n'est pas 1968.
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t ._ , (1974t__ 1(1974~__ ~1974) __ <1974~'~ (19744 (1974) i
;~ IrgLo feI'I:l8nté 160.-! 10,2 1 1o,~·1 24,31 0,35 0,40110,20 23,82\ 0,340 0,397 1 + 0,057 + 16,76
~'~ère de sorgho 1 1566 1 - '-1 2,6 'r--6-';~-;'221a:;;t:125'77-11-52'~0,859 ,1 O,87;-'-~~:019 + 2,21
(1969) l '..Jo 1 1 ( 1969) 1 (1969) - ~ 1 (1 969*) ( 1969) (1969 )
.../ ...
Tableau 16. Prix des protéines (suite et fin).
N° Déchets g de P r i x sur TA Prix de 100 g de protéines Augmentation ~+~d'ordre lro- ou diminution -
Den rée s table sur éines F/kg j au SM/kg en F· cour~n ta du temps de travailFAO TA four en j au SM par rapport à 1968(~1ATT) % OOe 1968 1978 1968 1978 1968 1978 1968 1978 enjauSM en %PC
Feuilles de manioc 712 - 7,0 8 16,1 0,27 0,27 11 ,43 23,00 0,381 0,383 + 0,002 + 0,52
(1970 ) (1970) (1970) (1970*) (1970 ) (1970 )
Avocat 866 50 1,4 22 35,3 0,47 0,59 314,29 504,29 6,734- 8,405 + 1,671 + 24,81
(1974) (1974) (1974) (1974**) (1974 )
Lait frais 1496 - 3,8 22,9 46,1 0,76 0,77 60,26 121 ,32 2,009 2,022 + 0,013 + 0,65
l,ai t en pouolre importé 1500
-
28,9 254 486 8,,~ 7 8,11 ,87,89 168,27 2,930 2,804 - 0,12(' - 4,30
~.
Rôti de boeuf (198) - 19,0 50,8 113 1,70 1,88 26,74 59,47 0,891 0,991 + 0,100 + 11,22
(1969) (1969) (196~ (1969*) (1969) (1969)
·'liande de boeuf avec os (198) 23 19,0 68 88,2 1 ,1 3 1,47 46,48 60,29 0,775 1,005 + 0,230 + 29,68
(1975) (1975) (1975) (1975*** )
Gigot de chèvre (201) 26 16,0 50 154 1,67 2,57 42,23 130,07 1,408 2,168 + 0,760 + 53,98
(1970 ) (1970 ) (197d (1970*) (1970)
Coq vif (211 ) 50 19,0 48 126,8 1,60 2,11 50,53 133,47 1,684 2,225 + 0,541 + 32,13
**** (1970) (1970) (1970) (1970*)
Oeufs (200) 12 13,0 94,3 218,5 3,14 3,64 82,43 191 ,00 2,748 3,183 + 0,435 + 15,83
Poisson frais (tilapia) 1457 49 19,7 82 98,8 1,37 1,65 81 ,62 98,34 1,360 1,639 + 0,279 + 20,51
(1975) (1975) (1975 (1975***)
Poisson fumé 1458 20 54,3 17,3 171 ,1 0,58 2,85 3,98 39,39 0,133 0,656 + 0,523 +393,23
-J
V1
* Sl'1 = 30 F.
*** SM = 60 F.
** SM = 46,67 F.
**** Pourcentage estimé par nous.
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5.5. Classement des aliments en fonction du prix des protéines
Voir tableau ci-après.
Tableau 17. Valeur en temps de travail rémunéré au salaire
minimum (j RU SM) de 100 g de protéines.
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5.6. Comparaison des aliments entre 1968 et 1978
Voir tableaux ci-après.
Tableau 18. Comparaison des alinents aux prix de 1968.
( ) Entre parenthèses, l'année des données, quand ce n'est pas 1968.
PROTEINES PROTEINES BON NODERES CHERS TRES EXCES-
\~ NEGLIGEABLES MARCHE CHERS S1VEMENT(denrées presque CHERSexclusivementénergétiques)
li Sorgho non Sorgho
lteHE
ferme)'té fermenté1974
1 Farine de manioc Haricots Arachides Bière de PatatesI)ERES
secs décorti- sorgho doucesSucre ,quees
Huile de palme Petits (1970 ) Farine depois secs froment
Poisson
fumé
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Tableau 19. Comparaison des aliments aux prix de 1978.
PROTEINES PROTEINES BON MODERES CHERS TRES EXCESSIVEMENT


















CHERS Huile de palme Feuilles Arachi- Rizde importé
Sucre manioc desdécor- Pommes
tiquées deterre





EX.CESSIVE- Bière de Poissonbanane fuméMENT CHERS
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HORS Poisson Lait en







L'évolution du prix des calories et des protéines mesuré
en temps de travail rémunéré au salaire minimum présente un certain
nombre de caractéristiques.
Tant en 1968 qu'en 1978, il n'existe pas d'aliment nf-
frant des calories ou des protéines ~ un prix l'très bon marché~ t81
que nous avons défini ce qualificatif.
Par ailleurs, en 1978. il n'existe plus aucun aliment
offrant des calories et des protéines "bon marché", comme ~'était
le cas en 1974 pour le sorgho non fermenté (pas de donnée pour 1968).
Par contre, en 1978, il V a deux denrées présentant des
calories "bon marché" le sorgho (fermenté et non fermenté) et la
farine de manioc, alors qu'en 1968 il n'y avait que le sorgho. En
effet, en 1968, la farine de manioc présentait des calories ~ prix
"modéré". Selon toute vraisemblance, l'abaissement du prix des ca-
lories de la farine de manioc a fait croître sa consommation.
Parmi les denrées apportant des caloriœ ~ prix "modéré",
il y a des changements importants en dix ans.
En 1968, il existe parmi les denrées présentant des calo-
ries ~ prix "modéré" trois aliments presque exclusivement énergéti-
ques la farine de manioc (qui est passée, comme nous l'avons vu,
en 1978, dans la classe des caloriœ "bon marché"), le sucre et
l'huile de palme. On peut ajouter à ces trois aliments, la bière de
sorgho et la farine de froment importé, toutes deux ~ protéines
Rchères~ ainsi que la patate douce ~ protéines "très chères".
En 1978, ne subsistent dans ce groupe de denrées à calories
d'un prix ~odéré" que la bière de sorgho, toujours ~ protéines Rchèms",
et la patate douce qui reste ~ protéines "très chères". Mais ~ ces
deux aliments, s'est jointe la banane ~ cuire, presque exclusivement
énergétique, qui offrait en 1968 des calories "chères". Cet abais-
sement du prix des calories de la banane ~ cuire a sOrement fait
augmenter sa consommation.
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Par contre, l'huile de palme et le sucre sont passés,
en 1978, dans la catégorie dos calories "chères", alors qu'ils
ét;.3ient dans celle des calories à prix "modéré" en 1968. Ceci a
probablement eu comme conséquence une tendanCE à la diminution
de leur consommation. Ce qui est sans grande conséquence pour
le sucre, uniquement énergétique, mais risque, pour l'huile de
palme, d'aggraver les carences en vitamine A, importantes surtout
chez les enfants, avec des risques d'accroissement des cas de
cécité. En effet, à Kigali, l'huile de palme est une des princi-
pales sources de vitamine A.
En 1968 comme en 1978, parmi les aliments à calories
d'un prix "modéré" et à protéines "bon marché", se placent les
haricots secs et les petits pois secs. En 1968, le poisson fumé
local avait les mêmes caractéristiques et était ainsi la seule
source de protéines animales à prix "modéré". Mais, en 1978,
cette denrée est passée dans la classe des calories "excessive-
men".; chères" présentant des protéines "chères". De même, les
arachides décortiquées qui présentaient en 1970 (pas de donnée
pour 1968) des calories et des protéines à prix "modéré", offrent
en 1978 énergie et protéines à des prix "chers". Ainsi, selon
toute probabilité, la consommation de ces deux sources de protéines
de qualité (poisson fumé et arachides) a diminué. Il faut noter
que les arachides sont également une des rares sources de lipides,
apportant acides gras essentiels et; favorisant l'absorption de la
vitamine A.
La farine de froment importé a vu le prix de ses calories
augmenter. Ces dernières passent de la classe à prix "modéré" à la
limite de la classe à prix "cher". Mais la farine de blé continue ~
~tre une source de prœines "chères".
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En 1968, parmi les aliments qui offrent des calories
"ch~res", il y a la banane à cuire qui, comme nous l'avons vu
précédemment, présente en 1978 des calories ~ prix "modéré",
19~. feuilles de manioc (1970) présentant des protéines à prix
"modéré" qui restent dans la m~me catégorie en 1978, le riz
importé et la pomme de terre qui, tous deux, offrent des pro-
téines "très chères" et se maintiennent dans le m8me groupe en
1978. Enfin, comme nous l'avons déj~ signalé, les calories et
les protéines des arachides décortiquées sont "ch~res" en 1978,
alors qu'elles étaient de prix ~rnodéré"en 1970.
Parmi les produits à calories "tr~s chères", il y a
l'avocat, en 1974, qui passe à la limite des calories "exces~
sivement chères" en 1978, le reti de boeuf (1969) et la viande
de boeuf avec os (1975) qui offrent des protéines "chères" et
passent tous deux à la limite des protéines "très chères" en
1978.
Signalons que la bière de banane apporte des calories
"excessivement chères", tant en 1968 que dix apr~s. Le lait
frais reste à la limite des classes à calories et protéines
"très chères" et "excessivement chàres".
Le gigot de chèvre qui était, en 1970, une source de
protéines "très ch~res" et de calories "excessivement chères",
a vu son prix augmenter pour devenir en 1978 une source de pro-
téines lIexcessivement chères" et de calories "hors de prix".
Il rejoint ainsi les oeufs et le lait en poudre importé. A éga-
lement rejoint cette catégorie, en 1978, le coq vif qui offrait
en 1970 des protéines "très chères".
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Enfin, le poisson local frais (tilapia) est, en 1975
comme en 1978, une source de protéines "très chères" et de ca-
lories "hors de prix".
En conclusion, nous constatons qu'en 1968 existent
onze aliments offrant des calories "bon marché" ou à prix
"modéré" et parmi eux cinq présentent en m~me temps des pro-
téines "bon marché" ou à prix "modéré" dont un qui apporte
des protéines animales (poisson fumé local).
Par contre, en 1978, il n'y a plus que sept ali-
ments offrant des calories "bon marché" ou à prix ~modéré"
et, parmi eux, trois seulement présentent des protéines




Tableau 20 Aliments offrant des calories à "bon marché"
...:..:::==-=::.=.-;;;o.....~ •
ou à prix "modéré".
Sont soulignés une fois, ceux qui apportent des protéines
"bon marché Il ou à prix "modéré", et g~~~=1g~~ ,i· ces protéines sont
d'origine animale.
( ) Entre parenthès~ l'année des données, quand ce n'est pas 1968.
1968 1978
Sorgho Sorgho
Haricots secs Farine de manioc
+
Petits pois secs Haricots secs
farine de manioc Petits pois secs
Patates douces Patates douces
Arachides décortiguées ( 1 970) Bière de sorgho






En 1978, la banane à cuire a rejoint la liste de 1968,
mais par contre, ont disparu le sucre, la farine de froment, le
poisson fumé, les arachides et l'huile de palme.
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6. EVOLUTION DU COUT EN TEMPS DE TRAVAIL REMUNERE AU SALAIRE
MINIMUM DE LA RATION ALIMENTAIRE MOYENNE DE 1910 A KIGALI
6.1. Calcul du coOt de la ration
Voir tableau ci-après.
Evaluer les incidences des évolutions de prix sur la ration
alimentaire globale nécessite de connattre la pondération de chaque
aliment constituant cette ration. Nous ne connaissons pas les quanti-
tés moyennes consommées par personne et par jour à Kigali en 1968 et
en 1918. Par contre, une enquête (VIS, YOURASSOWSKY et VAN DER BORGHT.
1915) donne la composition de la ration journalière moyenne par person-
ne pour 1910 (enqu~te d'aoOt 1969 à avril 1911) dans un quartier de
Kigali (Kiyovu). Cette ration alimentaire moyenne était suffisante en
protéines, mais ne l'était- pas en calories.
Dans ce chapitre, nous calculons le coOt de cette ration
journalière moyenne de Kigali (Kiyovu) de 1910, à cette date, puis en
1968 et en 1978, en prenant comme unité de mesure le temps de travail,
rémunéré au salaire minimum, nécessaire pour acquérir les aliments
constituant cette ration. Dans un tel calcul, nous considérons la compo-
sition de la ration moyenne de 1968 et de 1978 comme identique à celle
de 1970. I~ous ne tenons pas compte des variations dans la composition
de la ration et en particulier des substitutions entre aliments qui
découlent des changements des rapports de prix décrits dans les chapi-
tres précédents. Aussi, ce calcul n'est qu'une illustration chiffrée
du présent travail.
Pour le calcul du coOt de la ration, quand nous ne disposions
pas du prix de l'aliment réellement consommé, nous avons utilisé le
prix d'un produit voisin.
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Tableau 21. Coût de la ration alimentaire journalière moyenne et par
personne, identique à celle de 1970 à Kigali (Kiyovu).
Aliments 1970 Coût 1968 1978Retenus pour Quantité Coût Coût
msommés le calcul cOïsfjée F courants F courants F courants
du coût g P J
1tates douces idem 167,9 0,840 0,722 1,713
mioc farine 97,6 1 ,464 1,464 2,323
lmmes de terre lden. 147,5 1,328 1,106 2,183
:names farine de manioc 0,8
0,062 0,062 0,098ilocases farine de manioc 3,3
œgho fermenté 1,6 0,021 0,017 0,039
ts grains secs 0,3 0,005(1) 0,005 0,008
z importé 24,7 0,865 ~ 0,869 1,791
, farine 2,4e
0,159eusine de blé 0,049 0,071farine 0,5
ricots secs 136,7 1,777 1,845 3,500
tits pois secs 8,2 0,107 0,115 0,247
~chides décortiquées 1,8 0,052 0,052 (3) 0,168
lilles de
1Î.oc idem 0,8
feuilles 0,190 0,190(3) 0,382tres feuilles de
:otes manioc 22,9
~es (tomates, 1/3 de chaque
~ons , choux) légume 33,9
1,233 1,183 (4) 2,845lrge comme pour légumEf 1~,4
li ts 1/3 orange
1/3 papaye 3,7 0,044 0,050 (5) 0,079
1/3 ananas
,nde rôti de boeuf 39,0 1,950 1,981 (~ 4,407
sson fumé local 4,1 0,197 0,071 0,702
t frais lait frais 23,1
t en poudre 1,634 1,969 3,965
uivalent en lait frais , 62,9
ais)
fs idem 0,5 0,046 0,047 0,109
~nes à cuire 305,6 1 ,375 2,475 3,759
re de banane ideo 96,9 1,938 1,909 3,101
re de sorgho idem 22,7 0,152 0, 152 (~ 0,311
:e industrielle "Primus" 51 ,5 2,405 2,405 3,811
,r notes infrapaginales à la page ~uivante.
.../ ...
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Tableau 21. Coût de la ration alimentaire journalière moyenne et par personne































idem 15,5 0,853 0,791 1 ,992
0,489 0,321 1 ,415
0,033 0,033(~ 0,116
0,609 0,633 1,539




- tR, Coca-Cola) traces (1)
-.--------+---------/------1------+-------11----------+
20,741 F 20,468 F 44,375 F
ou ou ou
0,6914- 0,7156 0,7396
j au SM j au SM j au SM
20,7 F 21,5 F 44,4 F
ou ou ou
0,69 0,72 0,74





1l.. li R °N DIS
,,---- -'- ....I... ..J-.. ...L- "'-- --I
(:; Pr~x de 1968.
,_:) ~1oye!IDe des prix de 1969 et de 1971 •
Prix de 1970.
Prix de 1969 pour les choux et de 1970 pour les oigons.





,'7) Ces 5 produits représentent moins de 0,05 %de la consommation totale.
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6.2. Commentaires sur l'évolution du coOt de la ration
Après 10 ans, soit entre 1968 et 1978, il Y a une augmenta-
tion de 3% du temps de travail, rémunéré au salaire minimum, n~cessaire
pour acquérir la ration moyenne de 1970. Il y a, par ailleurs t une ..~ug­
mentation de 7% de ce t~~~3·ê~ travail, entre 1970 et 1978.
En 1968, avec le salaire minimum, il était possible
d'acheter 1,40 ration moyenne de 1970, qu~ rappelons le, est insuffi-
sante en calories; en 1970 1,45 ration et en 1978 1,35 ration seule-
ment, soit cette dernière année 3% de moins qu'en 1968 et 7% de moins
qu'en 1970.
Il faut noter que nous comparons trois années à pluviomé-
trie différente, ce qui n'est pas sans importance sur le niveau des
prix des aliments, d'origine végétale en particulier. Nous nous propo-
sons d'aRleurs de tent~r une étude sur les corrélations possibles entre
pluviométrie et prix de quelques denrées alimentaires.
Signalons seulement que pour Kigali-Aéroport (source
Service Météorologique du Rwanda), l'année d'octobre 1967 à septembre
1968, correspondant approximativement à l'année agricole, fut une année
très pluvieuse (1 205,1 mm), soit 22% de plus que la moyenne de 12 ans
(989,5 mm) ; que 1969 - 1970 (octobre à septembre) fut légèrement plus
sèche (938,4 mm) que la moyenne, soit 5 %de moins que cette dernière,
et que 1977 - 1978 (octobre à septembre) fut plus pluvieuse (1 116,1 m~
que la moyenne, soit 13 % de plus que cette dernière.
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7. QUELQUES PROPOSITIONS
Ainsi que nous l'avons montré dans un autre pays (COUSSEMENT,
LEMAIRE, LAURE, 1978), nous confirmons ici que l'étude de l'évolution
des prix des principales denrées alimentaires, en utilisant comme unité
le salaire minimum, est un bon indicateur pour évaluer l'amélioration
ou la dégradation de l'alimentation d'une population salariée. Mais cet
indicateur ne peut ~tre utilisé que
- dans un lieu où le salaire minimum existe et est appliqué,
- pour une population dont la majorité vit essentiellement
de salaires proches du salaire minimum et
- dont l'alimentation provient en grande partie d'achatset
non de llautoproduction (autoconsommation).
Le relevé des prix dans les zones dans lesquelles cet indi-
cateur est utilisable existe presque toujours, dans les pays d'Afrique
et de l'Océan indien. Ce qui fait que l'utilisation de cet indicateur
ne nécessite aucun moyen supplémentaire pour le relevé des données de
base. Seule la volonté de les utiliser est nécessaire.
L 1 évolution du temps de travail rémunéré au salaire minimum
nécessaire pour acquérir les aliments de base caloriques et protéiques
et ceux dont l'impact nutritionnel est essentiel (produits riches en
lipides et en vitamine A dans le cas du Rwanda) doit ~tre suivie avec
attention.
En effet, pour une population pour laquelle cet indicateur
est applicable, toute diminution du temps de travail nécessaire pour
acquérir cee denrées se concrétisera par une amélioration pratiquement
certaine de l'alimentation de la très grande majorité de la population
concernée.
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Par contre, toute augmentation de ce temps de travail
nécessaire pour acheter ces aliments entrainera une dégradation
presque sare de l'alimentation d'une grande partie de la popula-
tion concernée.
En pratique, il suffit de suivre l'évolution des prix
de quelques produits seulement.
Par exemple, pour Kigali, nous proposerions de contreler
l'évolution des prix des aliments suivants.
Sont concernées, en priorité, trois légumineuses :
haricots.. qrachides et Retits Rois. Les haricots et les petits pois
sont parmi les sources les moins chères de calories et de protéines.
Les arachidus, Qctu8llement "chères" 3pportent des p+otéines de qua-
lité et des calories. Elles sont, par ailleurs, l'unique source na-
ticnale importante de lipides, dont l'alimentation au Rwanda est en
général déficitaire.
Parallèlement à ces légumineuses s'ajoutent deux céréales:
le sorjlho et le riz local. En effet, les céréales, sources de calories,
apportent également des protéines, dont les acides aminés sont complé-
mentaires de ceux des légumineuses. Le sorgho est actuellement la sour-
ce le meilleur marché de calories et de protéines. Mais il est surtout
utilisé pour la fabrication de bière. Quant au riz local, dont nous
n'avons malheureusement pas les relevés de prix, son intér~t est grand,
car il est directement utilisé dans l'alimentation et n'est pas desti-
né à la préparction de boissons.
A caté de ces légumineuses et de ces céréales, trois autres
denrées méritent une attention particulière : le Qoisson fumé loca~
les ~euilles de manioc et l'huile de palme.
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Le poisson fumé devenu " c her il en 1978, était en 1968 la
seule source de protéines d'origine animale "bon marché". Les pos-
sibilités en poisson du pays devraient permettre que cet aliment,
par ailleurs peu pondéreux et d'assez longue conservation, retrouve
une place de choix parmi les produits IIbon marché" du Rwanda.
Les feuilles de manioc fournissent des protéines, des
sels minéraux et des vitamines. Elles sont en particulier une source
nationale très importante de vitamine A.
L'huile de palme, actuellement importée des pays voisins,
est lQ principale source de lipides, dont l'alimentation au Rwanda
est en général déficitaire. Mais surtout elle apporte de très grandes
quantités de vitamine A. Or l'avitaminose A est importante dans le
pays et reste la cause de nombreuses cécités. Si une production loca-
le est absolument impossible dans la vallée de la Rusizi, un accord
d'importation et de commercialisation contr8lé par l'Etat permettrait
d'offrir aux consommateurs cette huile à un prix modéré.
Outre ces huit produits, il y aurait également intér@t à
contr6ler le prix des principales autres sources de calories de prix
abordable, à savoir, les patates douces, les bananes à cuire et le
manioc.
Par ailleurs, il faut noter que dans l'état actuel des
prix, il est vain d'espérer une quelconque amélioration de l'ali-
mentation de la grande majorité des habitants de Kigali avec les
produits commercialisés qui, déjà en 1968 et plus encore en 1978,
étaient d'un prix élevé ou inabordable. C'est le cas des pommes de
terre, essentiellement énergétiques, et surtout de toutes les sources
de protéines animales (viandes, lait, oeufs, etc ••• ) autres que le
poisson fumé qui pourrait redevenir d'un prix abordable.
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Seule la production familiale suivie d'autoconsommGtion
de ces denrées d'origine animale peut améliorer l'alimentation des
intéressés. Par contre, tout projet d'augmentation de la production
de ces aliments, en vue de la commercialisation, n'aura pratiquement
aucun effet sur l'amélioration de l'alimentation de la partie de la
population qui n'a pas les besoins nutritionnels estimés comme mini-
mums ou qui les a tout juste. En effet, les prix des calories et des
protéines de ces denrées les rendent uniquement accessibles à une
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